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pays,.iÈont tellement nombreux sous leurs planchers, qu'une-
seule Religieuse armée d'un-couteau-en a tué une soixantainè-
dans l'espace de quelques ho-ures, se con tentant de les frap-
per au sortir d'unile leurs trous.

Mais en voici assez sur leurs souffrances, ce sontdéresflIes-
de la catholique Elise du Canada et leurs. bons parents
doivent1être fiers de leurs, enfants qui -savent ainsi -souffrir
pour l'amoulr de Dieu et le-salut des pauvres sauvagesr
%Je vous dirai cependant, mon cher Père, que les Religieu-

ses d*Oaklan, leurs soeurs en religion, leur ont envfoyé à
plusieurs reprises des témoignage d leuamtéed.
leur charité ; si bien que la-masure qu'on appeile mouiastèe
re a pu avoir sa petite cLapelle; la chambre la moinis efl-.
dommagée a reçu les objeis du culte envoyé d'Oakl.,in, et là
tous les jours leàquatre Religieuses ont le bonheur d'enten-
dre la messe et d'adorer le saint sacrement résidant au mi-
lieu d'elles. Ayant tout quitté, et ne possédant rien au mon-
de, j'imagine qu'elles doivent souvent dire comme St '£hé-
rèse: IlMou IDieu et mon tout Il"

.On rapporte qu'une petite sauvagesse voyant les statues
et autres ornements envoyés de Californie, s'écria.: IlSister;
is this Heaven 1 " Mais Montréal, la grande.mère nourricier&
des missions d'Orégon i ne devait pas rester en-arrière ; c'eEt
d'abord la bonne Mlère Véronique, d'Hochelaga, qui a envoyé
des fleurs, et beaucoup d'autres objets précieux, pour la-
chapelle des Soeurs; c'est une bonne Dame de Montréal,
Madame. Marchand, qui a donné- un bel ostensoir par le
moyen duquel le bon Dieu bénit chaque dimanche et-les

Religieuses et les pauvres sauvages. Puis Madamin Baud ley
des Dalles -a fait cadeau d'un 'tapis- pour la . chapelle ;
M, Thibaud-, missionnaire à. eortlautd, de son tôté ai en-.
voyé. deux ornements. 1,e Missionnàire était content, et les-
Religieuses pleuraient de joie-eli voyarkt tani de cûeur$ géné-
reux secourir leur mnisère. -1.*

Mais les bonnes E(eligileuEes-ne sEf contentent pas de rece-
voir, elles donnenL à.leur orsek1eursý cadeaux en v4lent
bien. d.ateq 's :js q1ue deux jeune seuvages un
Xarçon -et un*e 11le1 cpeyetis et-instruite par elles ont pu re-
cevoir- le Baptême eti faire leur première Commtùnion;


